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Je refuse.

Je refuse de voir un jour un Président issu de l’extrême droite devant Paris, la France, le monde, chanter le Chant des
Partisans un 14 Juillet.

Je refuse d’entendre de nouveau « Le RN, ce n’est plus l’extrême droite. Ça l’a été, sous Jean-Marie Le Pen. C’est fini.
Désormais, c’est un parti de droite, tout court. Et qui répond à notre souhait de vouloir vivre dans un pays prospère, en
toute sécurité. » Nombre d’arguments prouvent l’inverse.

Je refuse de voir un jour un Président issu de l’extrême droite diriger la panthéonisation d’un résistant, quel qu’il soit :
gaulliste, communiste, quel que soit le bord. Le Front National, dont est issu le Rassemblement National, fût créé en 1972
par deux membres d’Ordre Nouveau, groupuscule d’extrême droite inspiré par l’Action française. L’objectif est clair : faire
exister l’extrême droite en France. Jean-Marie Le Pen est nommé président du parti. Connu de l’électorat, il est réputé
modéré parmi les siens. Vous l’avez compris, en 1944, les hommes de Le Pen auraient fusillé les Résistants.

Je refuse de voir un jour un député d’extrême droite déposer une gerbe au camp de Gurs. J’en vomirai. L’image me
serait tout bonnement insupportable. Les hommes de cette trempe sont en partie responsables de milliers de morts sur
le sol français durant cette sombre, très sombre période.

Je refuse d’avoir des personnes qui n’écrivent que des arguments sans queue ni tête sur les réseaux sociaux sous le
moindre article, quel qu’en soit le sujet. Qu’on parle de politique, de sport, de culture ou d’évènements locaux, leur haine,
racisme et commentaires bas de plafond reviennent toujours le tapis. Michel Audiard demandait à ce que l’on ne parle
pas à n’importe qui (pour celles et ceux qui ont la référence), mais je souhaite cesser de m’épuiser à vouloir parler
gentiment, calmement et de façon structurée à des personnes qui me hurlent clairement dessous alors même que je
n’ai pas ouvert la bouche. Si les élus d’extrême droite ont adouci leur image, leurs électeurs ont encore bien du travail de
ce côté-là. Et je sais que cela concerne plus d’un tiers des exprimés français, j’en suis conscient. J’assume aussi.

Depuis peu, l’extrême droite fait des percées historiques aux élections et je refuse de m’avouer vaincu.

Eh oui, en Béarn, à l’inverse de nos
voisins basque, nous préférons le

terme de “hestayre” (hestaire) à celui
de “festayre” qu’on nous balance à

toutes les sauces durant l’été.

Cet été, osez une affiche davantage
béarnaise, comme Thomas qui
assume à 100% sa béarnitude ! 

Un grand merci d'avoir eu le courage,
parce que ça, j’avoue, fallait oser !

EDITO

Par chez vous
Per bòste

Retrouvez mon billet d'humeur
mensuel dans La Chronique de
PilouBéarn du numéro 291 de

La Gazette du Béarn des Gaves :
s’évader en juillet !

A lire entre deux visites et deux bals !



Ordiarp possède une soixantaine d’exploitations agricoles, principalement d’élevage ovin et bovin. Des
commerçants et artisans y exercent, sans parler du secteur touristique qui est animé par le Centre d’Évocation
du Patrimoine Souletin. A visiter si vous en avez l’occasion, il est très complet pour un tel village.

Le village bénéficie d'un tissu associatif très (mais trèèès) dynamique avec une grosse dizaine d’associations
organisant les fêtes, des tournois sportifs, des spectacles de danse et des concerts. Bien qu'il n'y ait pas
d'associations sportives formelles, les habitants aiment participer aux tournois de pala. La pala, la pelote
basque quoi. Mais si vous connaissez, c’est comme si vous jouiez au ping-pong, debout sur la table avec la
moitié de celle-ci relevée. C’est bon vous voyez ? Cette vie associative renforce le lien social et contribue à la
qualité de vie, attirant notamment les jeunes à s’installer et à perpétuer les traditions agricoles familiales.

En cela, Ordiarp est très forte !

Ordiarp est un village de la province basque de Soule. Ses quelques 550 habitants, les « Ordiarpains », sont
répartis dans trois quartiers principaux : le Bourg, Garaïbie et Lambarre. Cette commune des alentours de
Mauléon-Licharre sera mise en avant par votre mensuel préféré (béarnais) : parlons un peu de nos voisins
basques. Le tout sans rouge et blanc (avec un peu de vert pour rappeler le drapeau) ni croix basque. Pourquoi
? Je vous le dévoile plus bas.
Le nom d'Ordiarp en basque est « URDIÑARBE », signifiant «
l’eau qui vient de la grotte ». Le village est traversé par le
ruisseau Arangorena, source de vie et d'activités, alimentant
moulins et marquant les frontières. Ordiarp se trouvait sur les
chemins de St-Jacques de Compostelle, avec une
commanderie comprenant un hôpital, une chapelle, un moulin
et une église romane. Dédiée à St-Michel, elle est on ne peut
plus charmante. L’histoire du village est marquée par des
conflits entre les évêchés de Bayonne et Ronceveaux pour la
possession de cette commanderie. Des guerres de religion ont
également endommagé l’église, reconstruite partiellement au
XVIIe siècle.

De cette époque, mentionnons Bernard de Goyenetche dit
Matalas, curé de Moncayolle, prit en 1661 la tête d'une révolte
de paysans souletins contre l'accroissement des impôts
royaux. Il fut arrêté à Ordiarp et décapité. Localement, il est
encore bien présent dans l’inconscient collectif.

ORDIARPLA PERLE SOULETINE

Mais Ordiarp
n’est pas

béarnaise ?!
Pourquoi ce mois-ci vous ai-je parlé d’Ordiarp
? Après tout, PilouBéarn ne parle-t-il pas que
de Béarn ?
Alors déjà non, je parle de ce que je veux dans
ce mensuel (non mais oh !), mais c’est surtout
pour marquer un petit anniversaire.
En juillet 2014, il y a tout juste dix ans, sur
conseils des amies Solange et Cléa, je menais
des visites du village. Un été en tant que guide
touristique qui m’a énormément marqué (c’est
un euphémisme).
Et puis entre nous, on les aime bien nos voisins
basques, hein ?



Après la Grande Guerre (1914-
1918), Ernest Gabard, sculpteur
de renom (1879-1957), réalise
une quinzaine de monuments
aux morts en Béarn.
Les monuments de ce Palois
de naissance sont pacifistes
et représentent coup sur coup
des pleureuses (Assat,
Sauveterre-de-Béarn...), des
soldats (Pontacq) mais aussi
des scènes de recueillement.
Le monument le plus prenant
dans cette catégorie là étant
celui de Jurançon, à proximité
de l’église Ste-Marie.

A travers son blog “Le Voyage
aux Pyrénées”, Jean-Louis
Bordenave invite les Béarnais
à (re)découvrir leur région en
passant par les sentiers
méconnus, qui le touchent et
l’inspirent. Ce Palois qui anime
depuis 2016 son blog a décidé
de donner une autre
dimension à celui-ci ! Ce
mois-ci, “LVAP” devient un

La photo du moisLa photo du mois
La foto deu mésLa foto deu més

Le coup de cœur du mois
Lou cop de coo deu més

Un peu de béarnaisUn peu de béarnais
Û drin de biarnésÛ drin de biarnés

PAYS BASQUEPAYS BASQUE
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mag gratuit et très élégant qui livre des destinations
hors des sentiers battus. Coloré et intuitifs, ces
dizaines et dizaines de pages vous raviront !
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